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HÉLÈNE DORION

ON VOUDRAIT

les tempêtes derrière soi      les courants puissants
qui arrachent les amarres
ici      maintenant 
et toujours      on voudrait
les remous incertains comme des ombres 
qui vont et viennent

on voudrait revenir
après la réparation des choses
et du cœur      demander où l’on est
où l’on va      se tenir au bord de la falaise
alors que nous rejoint la réponse
comme une main dans la nuit

on voudrait la rose et la pluie      la pierre
et le vent qui lèchent les regrets 

on voudrait le tout de cette vie
dans la bouche et les veines
joyeuses comme un puits

comme le fil de l’histoire qui soulève les épaules
relâche soudain le fardeau du temps
par la fenêtre      laisse sortir l’étrangère 
que tu fus pour toi-même
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on voudrait voir un visage dans la glace
du souvenir      écouter les mots
la saison qui décline et avec elle les ombres
du passé s’étirent

pour connaître la lumière 
le paysage glisse
dans la spirale de nos pas

et bientôt touchera
la nuit      sans autre bagage 
que le jardin abandonné
embrasera      plus loin que le feu
plus loin que la cendre      la déchirure du silence

au bout de l’illusion      tu pétris les heures
du recommencement
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